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II LA LANGUE TIKAE 



I! ne saurait etre question de presenter, dans les I Imites de cette 
etude ^res succincte, un expose systematique comparable a celui que nous 
sommes en train de preparer pour le mbum. Nous nous contenterons d T attirer 
('attention sur les particularity les dIus I nteressantes du tikar, en fai- 
sant reference au mbum, avec lequel nous recherchons les points de rappro - 
chement possibles. Nous ne citerons pas des pages de notre travail sur le 
mbum, non encore pub lie, mais des titres de chapttres ou de sections. 

A. PHONO LOG IE 



I . Les phonemes 

Nous ne donnerons pour chaque phoneme qu'une ou deux oppositions , 
choisies parmi les plus caracteV Istiques . Nous ne presenterons done pas de 
demonstration complete de leur identite. 

I . 1 . Phonemes inaonnua du mbum 

a) consonnes : en utilisant, selon le cas, le critere, point ou mode d'arti- 
culation, qui rend la presentation la plus economique, on a 
- b i-labia les : 

$le "acac ia" ^ pie "vetement" 
wa ri se I eve" ^ wa "frappe" 



. fricative sourde $ 
. voca I ique w 
i-nasales a) sourdes : 
. apicale nt 
. ve I a i re nk 
. lab io-velaire nkp 

S) pa lata I e 



nta "hippopotame" ^ nda "tambour" 
ngae "cola" 



nk&e "conte" 
nkpaT "jambe" 



ngba7 "siege en 

bo is" 



nj : nj >T "f erre" ^ nz>7 " I imace" ^ ng>7 "crassocepha- 

I urn" 



- affriquee I ab io-denta le pf 
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1.2. Phonemes oomruna ou mbum et au tikar 

On trouve : 
a ' parmi les consonnes : 

- bi-labiales : p, "b, nib, m. 

- labio-dentales : f, mv. 

- apicales : t, d, nd, n, 1, r. 

'^.B. La vibrante r (a un seu I battement du point de vue phonetique, ) n T est 
attestee aujourd'nui, a notru cunna issance, que dans le moneme curu "six". 

- palato-a I veolai res et pa lata les : s, 3, n3 (n T est qu'une realisa- 
tion en mbum, alors qu f en tikar, II s'aglt d ! un autre phoneme que nz), nz,!i, 

y- 

- velaires : k, g, ng, (a la difference de ce que I T on constate en 
mbum, n n ? est pas une variante combinatoire de ng, mais un phoneme). 

- labio-vela ires : kp, gb, ngb, w. 

- laryngale : h. 

N.B.- B et D (preglotta I isees) , phonemes en mbum, n'apparaissent en tikar 
que comme des realisations de b et d a I T 1 ntervocal ique . 

- mv, tres rare en mbum, est tres frequent en tikar. 

- v, tres frequent en mbum, est tres rare en tikar. 

- V ( lab io-denta le occlusive), phoneme du mbum, est inconnu en ti 

- le correspondant son.Qre de c palatal, en tikar, n'est plus teste 
aujourd'hul et ne se rencontre que dans des noms propres. 

b) parmi les voyel les : 

- breves : 

. orales 1 i u u 

e e 00 



. nasa les 11 H 

a a 

longues : i u 

e o 



N.B. II faut signaler, en contraste avec le mbum, outre la conservat ion,deja 
mentionnee (cf.IJ, A, I . I ., b), des degres intermediates d'aperture parmi 
les nasales, le maintien des oppositions orales-nasa les et I 'existence d ! une 
opposition ton haut-bas ton bas-haut, parmi les longues, I ! ensemble ayant 
pour resultat un systems, vocal Ique beaucoup plus riche en tikar. 
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pfu "flanc" ^ foebi "blanc" ^ pe "asslette" ^ *oe "ici" 

- pa I ato-al veol a i res : 

. fricative / : fe "fravail" ^ se "ce, cette" 

. affriquee t! : t/e "ici" % /e "travail" x se "ce, cette" 

- palatafes : 

, occlusive c : ci "funee" ^ ki M ver de terre" (malgre la 
proximite de leurs points d 'art icu I at ion devart i, la palatale 
et la velaire sont deux phonemes differents en tikar). 

. fricative q : guru "six" ^ su "joue" 

- uvulaire y : J& "roseau" ^ ga "hanneton" 

- glottale 7 : si7 "peche" ^ sip "jambe" 

b) voyelles : la quantity permet, comme en mbum, d ! opposer des breves a des 
longues, ma i s parmi I es longues, un autre trait pertinent, la direction me- 
lodique, oppose un ton bas-haut, inconnu du mbum, au ton haut-bas. d ? autre 
part, le tikar presente des degres d'aperture intermediates non attestes en 
mbum : 

- parmi les orales, on rencontre 2 : 

. £ ^ e : gwe "pistache" ^ gwe "mats" 

. > ^ o : d? "quemande!" ^ do "flottet" 

. oe 3 ^ o : 4>6e "donne!" ^ <t>6 Ufransmets!" 

. ae 3 ^ a et e ; gae "sale" ^ ga "hanneton" et ge "plume" 

- parmi les nasales, un degre intermed iai re d ! aperture est conserve : 

. u "- o : rlwu "serpent" % fiwo "mamelle" 

. e ^ 1 : rike "alter" % nki M venir" 

\l . 3 . It faut signaler egalement des phonemes oossedant un des traits voca- 
liques, le ton bas, et fonctionnant alors co-nrne des voyelles centres de sy I - 
labes : ii s'agit des nasales de tous les ordres sauf fl: m, n, n. 
Exemple : ndam (deux syl labes) "cuire" v ndam "filet" 

rfibi C " " ) "semer" % mbi "arbuste" 
Le meme phenomene semble attests pour la liquide I devant une autre liquide 
! : 11>7 "vert" % 1^7 'ainsi" 

lie "arc" ^ le ?r genre de cognassier" 
Dans tous ces cas, il convient de noter qu ! une frontiere de monemes passe 
entre le phonoTie nasal ou liquide a ton bas et le reste du signiftant, et 
que par consequent, les "paires" que nous presentons a tttre d ' i I I ustrat ion 
ne sont pas constitutes de membres commensurab les. 
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